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Nancy. 0 Juin.-> Dn fiî vliion <lo trouble

coaeourade «leux brigtiilm <U gomiurmerl 
pour renforcer c«*ll« KUvi|

8UI0IDB D’I

u  Vm M ittW M l air M> hriiw it

tm t»r «tt ptmMr tmh InHifia droit f̂roii 
hïütct ̂  eonsuto» «n rM\ii tm droR 4» Ŝ ÿour

Am  la droit (U 1 (ran* SU. J«a dbUlUteiin reee- 
▼roat UM aMdala MMlbli. luaia au moia» Uur in- 
dutrte na aarail paa ruiô  M l'aip-iculture pour- 
nm$mêrn„  à 4i m *  pmt l'étaMna

M. M4Um, prtoidant da la Cooiiniaaion. — La 
wAêdrïmit de 1 fr. 5ü rerait d'una loi ^  prolWJ* 
tion UM l̂ mpla \<A fiaeala : W droil da 3 fraitca ast 
A Mlaa uf&aaMt, . , , .

Pour replacer ragriculture françalæ OaniU «)• 
tnaUon où «IU *Uit 11 y a quin» ana. il faudrait

la droit le défunt ̂ tuit

N m ve llêB  'B t ra ig ^ re a
LA RUSSIE E T  LA  F RANCE
Bruxelles, 5 Juin. — Ij'Etoilt publW 

la (iépéche Buivante qu'elk r<içoit de St-Péters- 
botirg :

« Daoa noA hautes régions on m  montre 
axIiteMuiaal MUiaflaU do T u ^ n  de la Hice

» Volli\ donc u
_......... „ francs.

D'aî üw» laa dn>ito 4a loiaan

Pourla toUUti da eblffre le droit ftantnel da i , - -, - „
(rota fiaaeaeM déj* abaorM dam iM tranaacUona I est moiiw lynqw. 11 M borne
d» aefta M ’e« voUai la drmt de 1 fr. 6U on autu-1 réjouir de l «rrealation dea nilnhates russes A
navaM, MMMUbaiuM. . ■

Laa dvoMa «r«p falbiaii 
tbi Mwwt aroita r  ‘“’
M'alkMraatfas.

U  Chantbni uiL...... .....
rafflrMT aaa orientalion ̂ >Hr>miqw

I Paria.

reveitiM ;uiJou«4'bui

lawa Ma4«ratio« Mt æUa qui Mt
H. ^ifar, rapporteur. — Le d de >1 franca

_____ modéi*, relatKement aux droit* en
^  la î apart daa aatre* ^atai

I a  «aeation aat ««K •( U rAamVre peut. < 
préaaiik. ééWayer ta quaeUon doaanlère dee o 
•kf la mala «» aar loa raisin* «nw.

H. te >Hai4lit. - Je rais mettre -tut vc 
chiffre le plua Meré.

Ij6 vote du droit
u  droit da troia franca propoaA par la 

Mtaaion M r  laa mala an fraiwi. atec le droit de 
aiaq franc* po«r taa farinas ast mia aux Toii. 
ad<^ par 3U toix eontre 1».

M. la oomte da Joafltay d’Abbana. - U  
eoBusiasion propose vn dtoit i«r la* ru. !• Frwiœ 
n’evM^it Ma el e’aal ané lenrée dont il fau
drait au oonttttfra fadlilar riaifixiuction au pli» 
twa prix, car te ris Joue un r<Ue important dans 
lUiaMatatiou. . . .

Ce aérait aM aieaure préJudiclaWe à la coiiaom- 
nation de lu métropole.

K. l.nnar. Miaax vaat aa droit sur let 
rix «ul aera en pèrtte supports ptàr l’étraager, 
J M ^  dfoila paM-‘ — - ---- -----

Ob a mia oa droit________________ _• lea hnilua itaUennei et
la« prix n «n a pas «ugaMaté. . . ^

La »rod«it dea douMs aat ta seal qa>.n*M pas 
dans le budget tle la Fraace

U  Modait dea 
Muibleinentaagi 
(ttè% Uan A dnStaV 

M. Paytral eomb 
•I daMande à U Chankra

M. P a y ^  combat la projet de la oomaùsidoa 
.. daMande à U Chamhra ds M pu augaiwter les 
rtiHlir dM* IrAs toordss dea populaUuas du Mmü 
Hr laaqtttUes pAse trAs seosibleuiont .le droit dt 
tt ttmm aur laa UAs. Cbacan sait qw le Ididi ue 
têmMa aM la quantité ds bié suMaMts A aa eoa- 
tjiwslFa U aal aliUfA d’acbeter dn MA dlmpor- 
•atk». UdroH qu’oa M ---  .-i.-. ..-

i.e ininiatrf <t(i oominerce

véea ridicules et ruttilude de l'Angletorre hu
miliante.

I/onUour loue hautement le gouvernement 
fnniçais <le ne pAit 8'étr*‘ foriitaliaé par cette

ChamErp rejette le projet par Îi4 voix conli*e

KîCriDieil̂ iie üe Pïoveflee

TIRAGES D'OBLIGATIONS

tions A rembourser pour ramortiaseoient de 
l'eoiprunt contracté par la ville de Paris en
im.

Le numéro 3.'W,OOi>gagne'iOO,<XlO fr.
I.,e numéro 107,o(» gagne .'50,000 
Lo* quatre ouiuêroK suivants chacun 10,000

_______ M piopoBs d'étaUlr fera un Irancs : 577.403. 5fH,0u8.
tort eôosidé̂ le'aux inoustries qui emploient lei Lus quatre iiuinéroH Kuivauts chacun 5.000 
fia. 1 franes : )S8,89(;, «0,187. 77,156,14»,6H6.

Po .d .r-
• • - leur industrie âric'Je- H s’efforce de ' 65* Timge det Obligationt Communale»

M. Ayaààrd dApœe «n 
aaaiptsr tse ris dasUaAs i 
dMlnesautreH qusoeUadt 

11 explique

t A l'adoplioa da pmjet 

amendement tanJuiit û

ehiochins est de qualitA très médiocreet de transport

X. Aynard expose loD|{uement ce qu'est ta ni 
tsattoD eommerciale en Indo-Chine qui n’a pot b<>- 
aoln des marcbès Europ̂ na ponr Acniiler aes prü-

J>i plac«t de Honff Himg et SlnKap<mr lui sufü.

L'oratMur enlre daiiM des délailK fastfdieux qui 
MOTO«4«a»l uaalune ti’iajpalieuce. Il n« ae trouWe 
point, an eontnin», il remercie sm auditeura de 
iitir bteavaUlaoee.

M. Anard eoMidAre q̂M le droit vot« i 
«tïsMt ua dr*il»robibitiT.

L’or^ur regrette l’iinputteRce de U (.1 
ear il arait A dire det cbuMes uiétlilées i

numéro ̂ ,006 gugne 25.0U0 fr.
CommanaUt iSHO 

numéro :%2.38C gagne 100,000 fr. 
Le numéro gagne âü,OUU fr.

PETITES NOUVELLES
.»  u  Prfaidüil da U RipubUque v

L’INDÉPENDA)(tÉ '
i t n  IBnif p w  ‘r t P t n a l

Depuis 1876, ua wrdU prtf«ctoral ré-
Ait lu dMK kwutUM lei
ênts-«f:y«r8 libiiBt étr« «argôt par 

• jBesaetiiinux ii*«itrtot pa* 
U m n tio M .

C^tt«i|BtcNi avait ferml* d'améliorer 
ooa»idéi3||Sntlei&decM modwte» 
fonctionnaires, auxtiuels le Ck)n8eil géné
ral porte an û  vif intérêt.

I.«loidu:aiL^ùt 1881, sur les chemins 
rui-«ix,«8t «nuappot^rua nuuval élé
ment i ÿ r  a|tiTtté,en Irur permettant de 
dreiier mis les documents lücessaire.s k 
la reconnaissance île ces chemins.

L’agent-voyer en chef touchait 15 U|0 
dm honoraires par toas ses siibor- 
dofinéBttMooMtituait ainsi, sans peine 
ni douleur, une rente annuelle de huit k 
dix mille francs, qui venait s’ajouter au 
traitemeutU^ coutiidérable de 13.000 fr. 
que lui alloue le d^rteuient.

lt y avait là un abus scandaleux, qui 
devait appeler l’atteiitlun d’un administra
teur aussi éclairé que M. Veâ-Dumnd et 
oui fit l’ohjet d’uoe circulaire du !4 murs 
aernier, faisant rentrer les choses dans 
l’ordre.

Nous aurions supposé que les agents- 
voyers auraient été profondément rpcon- 
naissants de la sollicitude que leur avait 
montré M. le-Préfet en leur accordant son 
imlssaDt appui et eu leur faisant restituer 
le fruit de leurs travaux.

(̂ est avec une stupéfaction profonde 
que nous apprenot»» que ces agents, terro
risés depuis trois ans par l’agent-voyer 
en chef, autoritaire et incapable, dont 
nous sommet gratifiés n’ont même pus 
osé accepter la masure bienv4lante dont 
il s’agit.

Ils ont craint les resseiMneuts de 
leur chef qui a montré ce donMt était ca
pable en faisant briser impitoyablement 
, ceux qui ne courbaient pas sufnsamment 
la tt̂te et ils ont dans une réunion privée, 
pris l’engagement d’fionneur de continuer 
u lui payer la dtme de lô 0(0 qu'il préle
vait avaul la décision de M. le Préfet. Los 
agents-voyers viennent ainsi baiser la 
main de celui qui leur a rivé le collier d’es
clavage.

Cet acte de servilisme écœurant témoi
gne que le corps des agents-voyers n’est 
pas rassuré par l’énergie du préfet contre 
les actes de vengeance {^sible de son 
chef haineux et vindicatif. 11 démontre 
aussi que la dignité de ce corpa a été tom- 
plétement anéantie par les sélections vio 
lentes opérées par M. Boncorpa, depuis 
troisansetqu’il n’est plus digne de lacon- 
tianceetde la sympathie que le Conseil 
générallui avait téiaoignées en 1887, en 
remettant entre ses mains la direction ex
clusive de toute notre voirie dépurteiiien- 
tale et vicinale.

DWMerA. au dApart d’Orcbiea. les mercredis 
seulement, un train omnibus parUnt d'Or̂ ies  ̂
U h. 8», at aiTlraat A UUa A 1 h. lOaoir. .

Au retour, il sera créé. Jes nercredis seulement 
na train omuibim partant de Lille A 6 h. 10 aoir, et 
arrivant A Orchies A fl b. 60 soir.

Um traiM tramways, en sunnléoMot des trains 
ordinalfM seroat mék entre ValeoeiaBOM etSaint-
Amand, ___________

Justto*>da-palz. — Sont boukAs anpplAauto 
au JiiM-de-paix̂ HondschooU : HM. TbiiUlei. no
tai» A UAlhaae : Mannossier, coMeÜIer municipal 
suus las ordMs do M. Dreouri, «MMillor |A«Arsl.

BoolétA réflonale das Architectes du Nord
de la France. — I>a prochaino réunion men-̂uclle 
de ta Société d<w Architecèes du Nord de la Fraace 
aura lieu A Lille, le 7 juta 1800, A troh hsurea de 
I'aar̂>« mldi, su sitee sootal. nte NiUionals, 87 

La dernière réunion a été leauo A AiniMx. dans 
ane den ■allaa do l'HAtal-de-VUlo. qae ta munici
palité n bien roulu mettre à la disposition du comilé 
de la Somme, 

u le Président a d'abord prooAJé A l’inatalla- 
‘ M. Payen. architecte d'arrondissement & 
•• • ’• remtaAM. JArémie f'“ -

lion '

« Amiens, le cerliflcat de mérite et la médnille qui 
lui ont été «ccordés par la société; l’asaemblée a 
ensuite adnnfé un tarif d’honomires pour les tra
vaux d'architecture.

Avaut et après ta séanee la Hociélé a visité plu- 
lieurfi constructiuus.

1» L'éulise du Sacré-Cœur et la succursnlo du 
Crédit LvonnaU, oss édifices en cours d'exécution 
ériaés sur Jet nlins de M. Douillet ont étéexami- 
né«> avec jrmnd intérét. l’é(?li*e surlout, donl la dis- 
p<.sitii)n est originale présentera dans son nnsem-
né«> avecjrmnc 
p<.sitiim est oi.„ 
ble un bel aspect.

2* Un suMrb.- ‘ 
lent de M, Delofc

Un suMrb.' hall style du XV* i

> pierre a été remarquée.

;oni»truit en dehors d'Amiens, i
)uforiablement et saineiuoiit lok;ês.

............ ______ _________ — Dans
de ses demii'TPS aisances, la sodété «'fst préoc

cupée de* évaluations faites pai ’ • • • «

Société des agriculteurs du

l>atie. évaluations paraisaant
' • ÎÛ . . .. -.............

quotité de l'impôt |>aV6
; aupK̂ s dos n embres de

• t-orsque M. le ministre des finances v
impOtdeUfr.OJOfO, 11 ne se base certaine 

ment pas ' -
évalnalion

' le revenu cadsstral...............
)érieure de ce revenu qui représente- 
loyen de location de 15:{ fr. 01 à rtier-

Or, ce prix est de beaneoup trop élevé, car il ré
sulte de renqnét<> signidée plus haut quu le prix 
moven de loention A l'hoctaru eat de 101 ?r. 2!> pour 
la département du Nord.

» L'infpôt qui frappe ce revenu net de K» fr. 29 
est. A 1-hectare. de 5 fr. 5» en principal. 0 fr. Il en

trop unir leurs effoiia pour obtenir u

Chronique locale 
ROUBAIX

CiOBP lEGlÀLE ï-
L'«FF«IRE D’EMPOISONNEMENT

,’enquéte relative A l’emiioiiionnfmenl de 
rne Al ' ........... rchiméde, ouverte par M. Horber . 

comniissftîre de police du premier arromlis- 
senient, est complètement terminée,

B»atMM.I^lon,Werqiiui,IWpreïelHayn«nt [„i je et une tartine

''T-.ÏÏI^.SrSeent, .«.e

les industries de la s«ie et Je la laine S ‘o„Cv . _______
_____  Lftnldei;liartes\enllademersrhesttrfs8n- c'est le troisième sauvetage nccoraplljus-

Notr. eormuondaDt de “nris no». lélAiniuhIe hul presque remis qu’ici par M. I)ervnu>i. Nous souhaitons que 
JI vient de se constituer A Paris .  r„. »»“ --

dedans, demeurant rue dn Brandelolrs, 
été surpris par nn agent dans nn urinoir au 
moment uù il en brisuit les carreaux.

Utt procés-verbal a «té dressé ù sa charge.

quatre beures, bovlavard de Paris.
Un ouvrier de M. Hohbe, iwintre,

Dattiol VMbeefc*, àg« de 19 ans, demeurant 
rue de Lannoy. étiut monté sur une échelle, 
occu|>é à peindre une fenêtre cliez Mme veuve 
Le|>ers. lors<iu'il perdit l'équlUbre «t tomba 
d'un# hantaur de trois métrés.

Relevé par «es cumaradM de travail, il fut 
transporté dans une maison voûine ot’i il i 
çut iM soins de MM. De Gand et Lepers.

11 a ensuite été transporté à l’hôpital.

Lesexpoltéi. — La police 
rnrreslatin 5 de la nommée Catherine Van- 

, Journahére. Agéo <Ie 5‘j ans, dem*ni-

T O U R C O IN G
LA  LOI DE  12 HEURES

Mercredi une contravention avait été dres
sée contre un grand industriel qui avait fuit 
travailler plus de donze heures. M. le Cum- 
uissaire du âo urrondissementa encore rédigé 
hier deux procés-verbaui poar le même motif 
contre MM. 1), filaleur «le coton el R.,fllateur 
de laine.

<Ies trois industriels comparaitront devant 
le tribunal corr̂ clionRel de Lilie.

Accident et tauveUge. — Mardi après- 
midi, deux petites nilettes soBurs, hubitant la 
Marli -re, se rendirent A uiio ferme Je Pha- 
lempins jwur demander l’aumtine.

La fermière indiqua aux petites un han
gar où Sd trouvaient îles pommes de terre et 
ItHir conliant un panier elle leur dit : Allex, 
ous rae rapporterez plein ce panier de |>oni- 
les de terre el je vous auton-se A emplir le 
(Ure pour vous. I.,es petites filles se rendi

rent à l'endroit indiqué.
En revenant elles s’nrrétèront devant la 

norchcrip. Un porc qui passait la téte ayant 
fait entendre un grognement, k  plus petite 
des tillettes. â èe de3ù 4 ans, eût peur et en 
s’enfuyant elle tomba dans une citerne tn's 
prof(mdfl qui se trouva prés de l’étuble.

Aux cris de la sœur, un courageux citoyen, 
M. Dervaux, cabaretier, marchand de lait,rue 
Jean-Legrund. qui so trouvait ù la ferme, ac
courut aussitdt.

Au moment où il se penchait sur la citerne 
la téte de l’enfant lui apparût. 11 chercha A U 
saisir par les cheveux, mais ceux-ci éiant

e heure-4, la servantede M. Gu
taire DMtaavagefl. cabaretier, riM Nationale,
A renseigne : Café du Commerça, entendit 
soudain des crépitsments qui provenaient du 
foad 4« la MaiAM où se t^ve an Jeu de 
houle couvert.

KHe prérint auAiitrtt son patron qui accou
rût et constata que Tua d#s fonds de la « bou*

aurait communiqué le feu à la toiture.
On avait Joué a la boule dans la soirée et 

toul porta à croire que le feu aura pris aux 
toiles par une étincelle tombée de la pipe de

IjKiuiu unuiix; «us, •leuii-oituiisitt naecK, ae-
mettrant me du Bus, s’offrit de l’aider A re
conduire sa voiture.

M. Desrumeaux, dont la femme est actuel- 
leroeat malade, accepta la proposition du ga-

de le laisser dnns 
dnns sa cuisine.

Par malheur. Ü avait laissé sur une 
une sacoche contenant dix-huit francs

_____________Œ
magasin, l’enferma-t-il 

chaise

s'assurer s'il avuit bien placé dans 
che une facture dont il avait besoin, constata 
qu'il manquait de l'argent.

Il s'en prit au jeune gamin uut commença 
par nier comme un beau diable, mais, lui 
ayant fait retirer ses chaussures.le marchand 
retr<mva la somme de 7 fr. Hl) qui venait de 
luiét--

Ha 
lice.

C'est le frère de l'u _ . 
netons arrélé pour faits relatifs ; 
et condamné a 10 mois de prison.

APÉRini'

BANYULS-TRILLES
Vin agréable 

tannique, fortfiUnt et digeitU

. Le Vl\ ÜK BA:VYI'L8 esl li Vin le pins riche 
en tannin que l’on connaisse. - O’est un Vin de 
quinquina nalurel. ’fout concourt A lui assurer
lo premier rr » docteur Boughaujat.

n excellent 1lit toniqno qui sliiiiulo les fonctions 
* et auquel on peut avoir recours dans
cas d’atunie. sans avair a rodoutar k plus léger 
ciiient. x Docteur Piton. »
1.0# li(?ne8 qu’on vient de lire sont la moüloaro 
s n-cuminandations eo fuveur de cc produit.

DANS TOUS LES CAFÉS
KT CHKX LIS KMTREPOSITAZBBS

Kxigerla marque $ur labouteille

plètement :

W ^ \ . X T J a E l X > S
Abandon d’eniant. — Un ouvrier maçon 

demeurant hameau du Sartel est parti de 
£ lui après anu violente discussion avec 

ivi i«TvauTK,. ,u.ri. im rom. fcnune, abandonnant celle-ci et ses en- 
i-orkce „e cite'rne et plo.. '^ n t

complet. On esl à la recherche dec

En attendant les enfants onl été reûoeiUis 
par l hospice de Wattrelos.

ciievuiix, mais ceux-ci eiani ■ • . 
couru il n y parvint pas. La petite coula A 1 il r
nouveau. Alors, M. U<!rvaux si |Mncha c

autant làis>Mnt les enfants danslîndénuement

reçoive 1
de 8.UOO fr. A la Société des 

Grandes auditions musicales de France.
On annonce qu’an de am compatriotei M. ; mité cenlral des industrie.̂  nationales de la Le crime de la rue de Bouvinet. - Nos

Boisset. a Irotive le moyen do dirufor les ballons. ; pt ,|p jg Jai„p ». loctcurs se souviennent dune tentative criini- Disparition. - Mme Ma
LM„.ale„ri»tnul. ... .I»«luni„,l I, pri-1 ^e cinité ceutral repn'sente ,Ifs ,1 présent ilelle co.mnise il y a ,ju,.lque te.uj.s, rue de ! femuie Uubois. iilénu.

juste récom-

l>esmeitre,

u niinistère d » guerre. 'm-uf comités départ̂ uunlaiix régionaux: B«mvines, par «m sieur Carlier qui tira trois ‘

toriser lescfri/* qui fréqaent«nt tacour, âiwrler la Etienne, Saint-Chumond, Calai.*, et cinq {mi 
lihKabr# cuJoUe et les esc.rpins, omMu eels a lieu duun la laine : Roubaix, Tourcoing, Reiuïs, Koi 

d'uutrw cours, i>ütaui>neut en AngWterre et en mies et Paris.

balles dnn.s le eorps.

Ç^upietblniurMetbriiile clâture. ■-
Une cabaretién* du Crôtinieraété pres<iuo 

assommée hier ainsi quo son mari par trois
. ............, fra.i.leurs qui ont tou! Wsi'chez eux. Uue

- . -.......Oiiag.' re, rue de la M.il- ; enquête ost ouverte.
signalé la iiisparition di-piiis le ? j —------

r.ustav Dubois, .îi .jns, I CottlraTSntloii. — Une contravention a ît.!
le sieur M. Devos et sa femme

•asqiiette à carreaux

•M MM véritable prohibition {Quelques applaudis

payae.
i Heureux civils t... 
j Mathiirins en rol>e t 

ètonneineiM d« voir ta I II vleat d’arriver d IKlesra un navire donl tout 
t:ochincbine pour lee ! réquipat(e est cumpo«é de moines. Ce navire, qui 
«J» d. riiMre. (Cris ; ■ p„H« le oou. de appirlie..! au toa-

Mmit-Aibos. Tout l'équipage de ee navire.

M. George.'< Berger, dépnté de la Seine, a 
I été élu président du comité centrui.

Onl été nommé» vice-présidents les prési
dents des

é dû ri< en Oo-

■.nni(̂ ««t"èe«iUite ta Chambre par assis et

Aa^iMx épreuves, ta saite de ta di-wussion 
Mt reuveyAe A amaedi.

La aéMKe ast tarés A ? h. :U.

LC M L O N
Paris, 2 Juin. — Le jury do ShJuu da U St»- 

eUté des artlstas franfaw (smUou de aculp- 
lare) e'Mt réuni c« malin, ù dix beana, m  

B ^  i'iudualrie. pour l'aUribsttoa d»a«

depuis le eapttsiiie jusqu'au dernier Hiatelot, esl 
eoiapoaéde m-jiiies qui rempiisaent leurs fonctions 
navales e» habit relisfieax.

^  Bl. Alphonae Daudet est daus un état de 
sauté des plus prénires.

M. VtanMi.ehafd’orahestre de l'opéra pkide 
en divorce euntre sa femme.

La femme Pourps, qui eut un moment de 
oéUbritw A cause de sm r«taU(ms avec ta gtoéral 
Boulanger, vient de quitter furUvenient Tourv 
(KuiW'at-Loir). où elta tenait aa h«tel.

Le tribunal viai|l de ta déclarer en faillite e 
lancé contre elta un mandat d'autaMr,

L« grawl oiiaMipiuni»at i

Contravention. — Uuo «ontravention
____  __ ^___________ J____   ̂ dressée à la charge du sieur Josepii lî..,,
lilés locaux savoir ' MM Cha- ̂ *‘'onve Carlier et sa maltrwBse. haretier, rue du Pré*de-la-B:iille, i»ur avoir

vent, pour Lvon ; Giron, Saint-Etienne ;'jury, i , V f <̂ '>'■'1" 1'"''.»'!' d'' '?'■ ‘  '"•'■l'»* Jes habitation» et
«ioinuimmnnd - i le» iiétipéUes du draille. avoir occasionné un passemhlement de per-

I Il̂ ^̂ ra confronté dans* quelques jours avec : sonnes croyant à un Incendie.

Srafin!^q|^7â produit «uâuo résultat.
A« MWuûMr tour (1» votanUjL outoUenu: 
MiT0wller,4- .............

>1 est pas oueura Axée.
0 année A Cognac. i«a dat<>

HM, U»,

^Tartoux, «nie,
VotMUa infioant <u'»wu»0 4»iHie #»!»•*• 

MiVMtala néda^t ^
An 4iiuxiéDte tour (lifî vutanU», ont ob>

LtfMVM. » ;  Mar- 
iKbar, 4; UharoM- 
; piMüh. i; OM ie .

M E i\ U S _ P R O P O S
On prita a U. Urispi l'in|aiit)oi) de faire A s 

roi aa de Ma patits eadâ iu eoinn̂  <;liaaUM 
sait.eiiU«twaMnt i’aaUié. La prantar mlntatn dé 
taPiai«a«le italieaM. s’il faut en nuira Lavoixdê 
M 9 ^ 4  traasMittne. a'apprétafait A dépoi 
|i«u)at 4m n  oonféraut A Humliert i* l« titre < 
IMTMr 4'KrrttM*» »t dl l'Afràiac «rieauta ».

OuiMM prieédeat, M. IMA^ afia** wafwtA 
Vtalurta qui, A ta qaalité derdne d'Aaglaàarra. joint 
«tte • d'inpAratriee des ladM ».

On ne doute de rir» au paya de « PuccineUl 
depuis qae « il «ifnor Cmiépi • 4ifd« ^ char de 
t'Usi, a»ai« Toas ooaaaiataz ta peovirbs ; s Qasud 

I, oa •'«H MaaaMIrop |M»âre. • 
Maaata qa* m  patjta i»qx4A •I.A 
•r, oa aÿ voil DM fN
tat M inarabeiaiMi pas kor 1m  

taeea «e LL . MM. Vielorta at Uaberto W.
M  ret des BrigM ae peot asoiae fsire q«e d*«Joa- 

Itf A a* Marofiae biabaacMme taaMptn et taaum- 
taaa 11 d'MBpM#»r4v ««ad proteelaarde

tiatitutar : « Roi dM roit 
tMT, ̂  MA aslBi 

aa'A r»«ioirpo«r être, pardMaat ta ■arcbé,prkiM

•t "  yŵ tm, wnw
iAlsJBaB«MÉ d'Ii»affia,M aa q»hté da m 
MaMfaé éa Ghartŵ ^
«mia ÿewMrSWrta* . .
lKlbi»eaeUM*tAM*Hwp*ltl* imr •
MetMeéMvieeiB • * *  ta r » W *  r*P**ra 
■irieAaariM MM«lr, U tm m n jin M l **

1. ^  M.GrtaplNllM«MtMil..,

Roubaix: Mazurel, Tourcoing; troussel, 
Reims; Roussus, Fourraiea; Léon Legrand, 
Paris.

M. Renouard a été élu secrétaire général et 
M. Oraüdgeorge trésorier.

Le comité central des industries nationales 
de la soie et de Ja laine a fixé son siège rue 
d'Aboukir, 8.

Chemin de fer du Nord. — D'importantes uo- 
dif\c.ationt oeront apportées, par la compagnie du 
chemia de ferda Kord. danfl le service nés trains 
de voyageur», A partir du 1er Juillet, date de ta 
miae eq vigueur dn aerviee d'été,

Mout voyons intéreeser nos leoteurs en leur in
diquant ci-aprés les principales ;

La trainsxprees a* 18 partant aotuaüemMt de 
Lille 7 h, 10 dn matin ponr Paris quittera Lillo A 
7 h. 43 et arrivera A Paris A 11 h. 90.

Il vn  créé au départ de Valenciotines nn train 
etprens partant A7 n. G,') du matin et qni arrivera 
A Doaai i 8 h.06 ponr correspondaace avecl’expruss

üÛ uull|e»Mttc gara A £ h I >̂1
qui Æ ,"a .rJ

Le r? Üt partini aêtudlement de Parta A li b. 
éO puar arriver A Lille A 5 lu MB parUra de Parit i

" l î  tu .,* d .  «...
tin pour Calata parUra A 10 h. 4a et arrivera A ' 
lais (maritime) i midi éO au Itau de midi 97.

Il tera mta ea marche le Mmedi de chaque ae- 
maina, i pgriir da 5 juillet, un train exproas de 
LiitaA SoUagne ; ea tma qaili.rR Ulta 17h,M ds 
aoir et arrivm A Boulognr A lOh. W du riofr.

An retour, il aera créé chaque lundi A partir da T 
innitat. us tpain (i»resa de ^ulogne A 14ta : ct 
irain qu%n Boukn̂ m it b. tai du et afri

T irLlîïrA 11) ^ %  duVt^- '
Mra trié entra i(.Apnen(iArM, ua servicf 

de rinq h«l«s-tiiimwBfa tfler ai Mtonr, intapMtaa 
dana les traita du Mrriee aetnel.

n tera trAA eatr» Hawbroaek at 8aint-0»er, ... 
Ita tiiw fit rt{our donnant ta matia ta eemapOB-

i . f e a s 3 s ? 3 ï
-Mr.

Il aera eréé da Duakarque A Hazabroack. u  train 
■«iiTeatt partant de nankerqne AAl h.» du natia, 
arrtranl f Haaebreuck Â t b. 19 et «a eorretpon- 
daMa A te» ow» nTpreM arrtvurt A Lib* A

n eera eréé na train aoavMa altar et retoar m 
Itaet CaMinea.
AOtr. - Départ de Uta 8 h. 15 ■.-lü:!!::

)*v«tadeT*aNalag*IMwhi, aa Mrvtaa «a ao4- 
y  dtatani A 4m mw^téê.
Ea raisoa le eetle orfaaleation, Ü eera fait mIm 
Uta at Ueaia m ral^aa traia sappU«H>Srs'

ProteautloB det débitants de boiasont.-

parlaat âi LHie àîh.Mâa aolr «t ar^n^'é'M^ 
•ta A 6 h. 19. La traia 4a retoar partln de If îa 
Atk.Mpowvtrar ALUtaA<r«da aoS

Rét^ons de comn^aloni. - La sixième ; m. Fouret-Salembier, cabaretier Au ÿui^au 
commission se réunii-a vendredi o juin, à j de renie, rue de Tournai, Vd. el M. Maillet, 
5 h. Ii2, i la maire, pour examiner les quea- ; cabarelier à» lion d'(h‘, ruo du filieul, «7, 
lion suivantes : , j k ' A la disposition des cabareiiers de

Société colombophile, — Demande de iub- Tourcoing, une liste de protestation des débi- 
.1 . J il I -lt . tants de boissons de la région du Nord.

Féte nationale du 14 Juillet. — Réduction • --1- -
du programme. __________

Aoeident de Toiture Oraad^Plaee.
Mercredi a|>ré8-midi vers quatre heures ui 
aotùdanl de vuiture s'est produit ürand< 
p:aM.

M. Dufour Marsy,corroyeur rue du Collège, 
paaaail iirande Haoe. ounduisant son obeval 
attülé à une voiture découverte lorsque la 
béte s'emporta et partit nu triple galop dans 
la direction de la (rrand'Rue.

Un clioc se priMluisit devantla Maison Uni
verselle elM, üufour fui projeté sur lacUaiu- 
aée, sans rec«vwf ĥ areuaewent aucune
ble«surM,

t̂ rès du oafé de l'Ilannonie. le cheval f̂ Ma 
un tombereau chargé de débris de maçonne- 
rtea, un dea brancards atteignit la voitare 
qu'il traversa de part

haussé I
I Violences. — La fille Dartois, ftgée de 3 0 
; ans, demeurant au Crétinier, reçoit constam- 

■lé I ment de nombreax coup» de son frère Henri, 
igé de 35 aus. mais ces jours derniers, ces 
violences onl dégénéré en une véritable rixe, 
dans Inquelle elle a r«(,-ude8 contusions atser. 
graves a la Qgure.

Klle a porté plainte.

La femtne Verschière, demeurant au PeUt- 
fournai a également rê u de sa voisine, des 
coups de talons qui luiont fail des blessures 
graves à la ilgure.

EUo a aussi porté plainte.

I.e cheval débarruasé n I harnais qu'U

de (K) ans,demeurant boulevard d* Striulwurg 
qui, lui aussi en sera quitte pourla peur.

Quelqties centaines de métré* plus loin, 
l'animal alla se jeter sur une TQitMra auparte- 
oant A M- François Valckè, exp̂ fiteur, rue 
Jules DerHgnaucuurt. où il s'abattit enfin.

La pauvre béte qui a reçu de nombreuses 
contusions, a élé recondnite cbez'lU[. C>ufQur> 
pa/HH Mwntdepilipe,

Il panitrait qu elle n'en est pas A son coup 
d'eaeai; landi aprés-raldi encore, M. Dufour 
i failli Mre blessé A la suite d’un accident qui 
l'eat produit avec ie même cheval.

1 ^  dégAts qu'a subia la voiture de l)u- 
fwûr ni ««nt iiVii .teAs Impuruats, U est d'ail
leurs assuré (}«ntre le« aeokleots.

saisi
le an Minck. Hier matin, il a été 
u Minck, 3Ti kilog., de poissons recon- 

ift tmpropr«« A l'alimentation,

fîWmf m. fevrièr*. — Dans la Journèede 
jeadi aix ebiens ont éU mis en fourrière et 
it*̂  oMtraveations oat é«é dreaaéM.

I tel tapaM, qu’i| empAabalt de dor-
cjjarj. •

^r .le'là oour.
Attiré par e* bmit, na a«eitl eat v 

drM«er «ne oQntraventtea.

plus bwf délai possible.

Chambre inôiaala. — I^s otivriers fi- 
leura et rattaoheiu s de Tourcoing sont priés 
d'assister à une réunion qui aura lieu Di
manche 8 juin, à 0 heures, chez M. AugusUn 
Denoil, estaminet de la Gmnde Halle, iWa 
Croix-Houge-Tourcoing, en face de la filature 
de M. Jacquart, dans le but de former une 
Chambre Syndicale,

L'*» ouvner» faisant partie de la commis
sion d'une Chambre syndicale quelconque v 
Mnt également invités alin qu'ils puissent 
fournir quelques renaeiguements pour le boa 
ordre de la société.

Fraudeur. — La brigade ambulante de 
Tourcoing, a arrêté, mercredi après-midi, uu 
sçntior de NeuvUle, le nommé Jean-Baptiste 
Liétari, 19 ans, tisserand, qui étail porteur 
de douze kilos de café vert. Le fraudeur a été 
remis A la gendarmerie et triuisféré, hier, à 
Lille.

Nécrolofie .—La morl fauche impitoyable
ment depuis quelque temps parmi loe 
ployé» de la miirie

Hier encore, on oondnlsait ft sa dernière 
demeure, «n Jeune employé de la mairie, M 
Kdouard Paris, flls de iï. Paris, ancien bri 
gadier de sûreté décédé, et neveu de M. ParU, 
inspecteur de police.

L̂e malheureux jeune homme avait A peine

lina nombreuse affluence A suivi son cer
cueil jusqu'au cimetière. Sur la tombe, M. 
Hugodot, secrétaire, vice-préeident du Cercle 
sténographiqne du Nord dont le défunt fai- 
Mil partie, a prononcé quelquM paroles d'a-

à» ffara. — Dana dM lettres très flatt«usM, 
M. Maasebrouoq, maire, a remercié et félicité 
MM. Samal. chef, et Marquant, aous-chef de 
la gare de Tourcoing, pour le séle et le dé
vouement, la bonne grAce avee lesquels i)i 

'irnni’té lanr aervioe pendant fea deux

L I ^ E

EmpoUonnement. - Mercredi, vers sept 
heures du soir, la police de Lille, a procédé i 
l’arrestation du sieur Yves Derueile, Agéde 
37 ans, agent d'affaires A Renaix, accusé d’a
voir voulu emwisonner sa femme en Belgi
que; etqui s'était réfugié i Lille, où (teid* 
sa famille.

Depuis quelque temps déjA en vertu d’une 
commission rogatoircdélivrée parle parquet
.1.. U,...v̂ n.»u \1 t---1 .rde Bruxelles, M. Legrand, juge d'instruction 
avait donué A la police locale des instructions 
spéciales à reHet <le le rotrouver, mais mal
gré les plus actives reclierclies on n’avait pu 
découvrir sa traee.

Ce n;est que mercredi que les agoni d’aprés 
un indice de la plus faiblo apparence.ont pro- 
cédéà son arrestation, rue Ĵ anne-MalllSue. 
au duinicile de sa soeur.

Marié Aune bruxelloise d’une fauiille des 
plus honorables Derueile A la suile de ÎoIIm  
dissipations, engloutit rapidement la dot do 
aa femme, et une rupture complète ne tarda 
pas A éclater entre eux.

Mme Derueile retourna dans famille et 
A la suite de diverses tenlaüve.a de wnSlil- 
Uon, 11 olMint dta parenU ruutorisation de 
voir sa femme. Apréa queVaues entravuâs 
celle-ci tomba gravement malade, et le m W  
cm appelé pour l'examiner conclut A un em- 
poisonnement lent et conUnu, mais que l'on 
pouvait encore combattre. L'enquête qui fui

j.—
les plus accablantes péaeot tur

I accusé, et en attendant soo extratütiao Tw
ruelle a été écroué A ta maiaon d’arrét.

LA BE^IQUE
d«o é ‘Qriémmn A

Bruxelles. 5 juin. - Le duc d'Orié*kM arri. 
» ee natin A Bruxelles, a déjeuné avee le roi 

^ a  ‘ la retaè
dana les dependaneM duehAteau de Laeke».

m a r i a q c  p r i n o i c r


